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Incontestablement, les Nouvelles technologies de 
l’Information et de la Communication (NTIC) ont 
révolutionné le monde. Comme c’est chaque fois le cas, la 
question se pose :   Dans quel but et au bénéfice de qui 
sont utilisées les technologies ? 
A l’ère de la Révolution Industrielle, des lanceurs d’alertes 
avaient tiré la sonnette d’alarme concernant, 
notamment, les conséquences du machinisme généralisé 
sur les conditions de vie de la classe ouvrière et de la 
paysannerie. Ils étaient traités de passéistes et d’ennemis 
du progrès. On voit aujourd’hui où nous ont menés les 
mirages modernistes : la déshumanisation des 
travailleurs, la destruction de l’environnement et du 
vivant, le dérèglement climatique générateur de 
catastrophes de grande ampleur, etc. 
Les NTIC portent en elles tous les germes des mêmes 
dangers. Les risques en sont accrus par la globalisation de 
l’économie mondiale et la concentration du pouvoir entre 
les mains d’une superclasse de prédateurs. Comment s’en 
prémunir et faire en sorte que la nouvelle Révolution 
Technologique soit utile au monde ? L’article qui suit 
proposera des éléments contribuant à répondre à cette 
question. 

 Lire la suite en page 2   
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Suite …    Les mirages de la communication « moderne » 

 

De nombreux économistes, responsables politiques 
et autres « sachants » appellent à lutter contre la                  
« fracture numérique ». Ce serait le principal obstacle 
à surmonter pour garantir l’accès des pays soi-disant 
pauvres aux « performances économiques », au                   
« développement » et d’assurer ainsi la félicité de 
toutes les populations. Il ne faudrait quand même pas 
oublier qu’on avait bercé le monde des mêmes 
illusions en promotionnant la « Révolution verte », en 
chantant les louanges de l’agriculture intensive, de 
l’usage des engrais et des pesticides. La planète et 
l’Humanité s’en sont trouvées profondément 
massacrées. 
Aujourd’hui, voilà que les gouvernements rabotent 
les budgets de l’éducation, de la santé et de la 
protection sociale afin, prétendent-ils, de lutter 
contre ladite « fracture numérique » en rendant leur 
pays compétitif pour le développement des nouvelles 
technologies*1.  Leur faisant écho, ceux et celles qui 
dirigent les Collectivités locales, qui croient au 
système et aux intentions affichées par les 
gouvernements, financent l’extension de la fibre, 
l’équipement en portable pour tous, etc. Cela, 
évidemment, au détriment de la satisfaction des 
besoins urgents de la population.     
 
Quelles sont déjà les conséquences concrètes de ces 
choix ? 
 

En premier lieu, c’est l’aggravation de la fracture 
sociale. La marche forcée vers la « dématérialisation » 
des services publics se traduit par la fermeture des 
agences et des bureaux de proximité. Dans le 
contexte de paupérisation que nous connaissons, 
l’obligation de se fournir en matériel informatique qui 
en découle, le coût des équipements ainsi que les 
tarifs imposés pour les abonnements internet privent 
de fait une grande fraction des couches populaires de 
la possibilité de bénéficier des Services Publics. 
Ajoutons à cela que la virtualisation des contacts et 
démarches pénalise tous ceux qui subissent (souvent 
abusivement) des coupures de ligne ou de réseau, qui 

passent des semaines à s’entendre dire par un 
répondeur que « leur appel ne peut aboutir » et qui, 
par voie de conséquence  ratent des rendez-vous 
essentiels (notamment médicaux),  quand ils ne sont 
pas sanctionnés, malgré leur bonne foi,  pour n’avoir 
pas pu respecter des délais imposés par ces mêmes 
administrations qui leur imposent la 
«dématérialisation». 
 
Deuxièmement : c’est une dépendance 
technologique et financière accrue. Le coût exagéré 
et la fragilité des équipements n’est pas à démontrer. 
Une stratégie concernant à les rendre vite obsolètes 
et donc obligeant à les renouveler régulièrement, est 
cyniquement mise en place.  
 
Troisièmement : c’est l’intensification des pratiques 
extractivistes (nécessité impérative de métaux rares) 
et du pillage impérialiste. C’est l’accumulation 
accélérée de déchets dangereux, c’est l’explosion de 
la consommation d’énergie et l’accentuation 
conséquente du dérèglement climatique.  
 

 
Beaucoup semblent oublier que les nouvelles 
technologies sont pour l’essentiel entre les mains 
des grandes multinationales occidentales*2, qui en 
font des instruments pour exploiter, manipuler, 
conditionner et espionner les populations.  
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Leurs desseins sont invariables. 
 

a) Rechercher à tout prix le profit maximum 

Pour les multinationales qui exercent une mainmise 
totale sur les NTIC, il s’agit d’accumuler le maximum 
possible de profits*3. Leurs experts sont mobilisés en 
permanence pour programmer l’obsolescence, inciter 
à une consommation compulsive et intensifier 
l’addiction aux réseaux sociaux. 
 

b) Propager l’idéologie réactionnaire dominante 

Les NTIC ne font que renforcer la puissance des 
empires médiatiques sur lesquels les classes 
dominantes s’appuient traditionnellement pour 
imposer leur dictature idéologique.  Désormais, 
chaque individu, quel que soit son âge, dans les 
moindres recoins de la planète, peut être intoxiqué 
par le culte exacerbé de l’individualisme et de 
l’élitisme, être obnubilé par la pensée que sa réussite 
ne peut être garantie que par une compétition qui se 
doit d’être féroce.  Aux journalistes, économistes et 
autres habituels propagandistes du système qui, eux, 
se contentaient de pervertir les élites, sont venus 
s’ajouter les « influenceurs » et « influenceuses »*4, 
véritables armes de destruction massive qui sévissent 
dans les couches populaires pour les pousser à une 
consommation débridée et à l’adoption d’un mode de 
vie occidentalisé dégradant. Ils sont également 
instrumentalisés pour jeter un voile sur les frontières 
de classe, pour masquer les contradictions 
fondamentales d’intérêts qui opposent celles-ci, pour 
prôner le rejet de « la politique », de l’organisation, 
de l’action collective et solidaire. Leur mission est 
d’abolir la pratique de l’étude et de la réflexion en 
scotchant leurs « followers » avec des contenus vains 
et superficiels.  

 
 
 
 
 
 
 
 
 

c) S’adonner à l’espionnage, à la provocation et à la 

répression 

Il faut toujours avoir à l’esprit que, pour l’essentiel, 
toutes les avancées technologiques dont nous 

parlons sont le fruit de recherches menées à des fins 
militaires et jamais philanthropiques. D’ailleurs, c’est 
en premier lieu dans ce domaine-là qu’elles sont 
utilisées. Ainsi, partout dans le monde, les 
technologies intervenant dans la fabrication de tous 
les engins militaires et, plus généralement, de tous les 
outils de communication, sont directement 
contrôlées par les vendeurs impérialistes. Ils peuvent 
ainsi commander à distance l’armement et les 
technologies vendus- aux pays clients. L’ampleur du 
danger qu’une telle situation fait peser sur le monde 
a pu être révélée par les pratiques criminelles mises 
en œuvre par l’État d’Israël (cf. l’assassinat des leaders 
de la résistance antisioniste via des talky walkys et 
l’espionnage de ses propres alliés par le biais du 
logiciel PEGASUS).  
 
Plus personne n’ignore aujourd’hui que chaque 
individu est suivi à la trace à travers tout objet 
connecté qu’il possède. La fascisation de la société est 
devenue une réalité prégnante : les gouvernements 
et les multinationales exercent un contrôle totalitaire 
sur la vie privée des individus et sur leurs données 
personnelles dans tous les domaines (santé, avoirs, 
revenus, etc.). Les organisations, les États et leurs 
dirigeants, tous ceux qui remettent en cause leur 
domination et leurs exactions peuvent voir leur vie 
violemment perturbée (biens saisis, liberté de 
circulation entravée, etc.) *5.   
 
Quand les voix se font réellement dérangeantes, 
quand les populations se mobilisent contre les 
atrocités du système, la répression est sans appel 
(fermeture des sites et comptes sur les réseaux 
sociaux, blocage total des liaisons internet dans tout 
le pays, etc.). 
 
Mais, il ne s’agit absolument pas de « jeter le bébé 
avec l’eau du bain » ! 
 
Les progrès techniques ont toujours été le fruit de 
l’expérience collective humaine, mais ils sont 
accaparés par une minorité qui en tire les bénéfices.  
Ils peuvent contribuer au bien-être et à 
l’émancipation des individus ou, au contraire, générer 
d’importants dégâts selon les intentions de ceux qui 
utilisent les technologies concernées. 
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L’exemple des réseaux sociaux  

Aujourd’hui, l’écrasante majorité des gens admet 
quels en sont les effets désastreux sur les relations 
sociales ainsi que sur la santé physique et mentale 
(notamment celle des enfants).  
Mais, personne ne peut nier le fait qu’ils aient ouvert 
la porte à une plus large liberté d’expression et à une 
information alternative*6.  
 
Commençons par faire remarquer que les travers 
dénoncés concernant lesdits réseaux sociaux sont 
strictement les mêmes que ceux qu’on pouvait 
constater dans tous les supports de communication 
précédents. Fake news, désinformation, harcèlement, 
dégradation morale (etc.), tout cela polluait autant les 
médias traditionnels. Les NTIC, par l’ampleur de leur 
utilisation, ne font que rendre plus visibles ces 
réalités.  Il n’y a donc aucun complexe à avoir quand 
il s’agit d’utiliser de nouvelles technologies dans 
l’intérêt des Peuples. Il revient à ceux qui défendent 
les intérêts collectifs d’en faire un usage responsable.  
On ne saurait minimiser l’importance des réseaux 
sociaux dans la mesure où ils permettent de toucher 
beaucoup plus largement le public que nous voulons 
informer valablement et dont nous voulons 
contribuer à l’organisation.  
 
Notre tâche fondamentale est de porter au plus grand 
nombre les informations et les éléments de 
connaissances nécessaires à l’analyse et à la 
compréhension globale des phénomènes et des 
situations, ce sans quoi les masses ne pourront pas se 
lancer dans une action émancipatrice, significative et 
efficace.  Notre responsabilité est de lutter contre 
l’aliénation qui pervertit l’action des utilisateurs. Il 
s’agit là d’un combat difficile car, dans ce domaine 
aussi, les élites sont formatées et les populations 
manipulées. Dans les écoles, les Universités, les 
«Masters class» (etc.), on apprend à maîtriser les 
technologies, mais jamais à mettre celles-ci au service 
de l’intérêt collectif !   

Pour ceux qui voudraient utiliser les réseaux sociaux 
à bon escient mais qui se laissent piéger par ce 
conditionnement, l’objectif du projet de 
communication devient principalement d’être 
«visible». Ils ne réalisent pas que les publications 
(fréquentes, courtes et éphémères) sont noyées dans 
la profusion de milliers d’autres, produites par des 

escrocs, des politiciens opportunistes et des masses 
d’individus qui trouvent à travers les réseaux sociaux 
la possibilité de décharger leur mal être existentiel.    
 
Tout cela rend illusoire la possibilité d’être vraiment 
visible sur le long terme.  
L’exigence de conscientiser, d’argumenter et de 
former est atrophié par un carcan idéologique 
aliénant. Ainsi, est-on amené à consacrer plus 
d’importance et de temps à publier des « contenus » 
censées accrocher le public qu’à écouter les voix 
populaires, à apprendre de la pratique militante et à 
aller mener un travail effectif d’organisation sur le 
terrain.   Cela débouche à tous les coups sur des 
désillusions, des échecs et, au bout du compte, 
satisfait les attentes des maîtres du système. La 
véritable visibilité, celle qui va historiquement durer, 
ne peut s’imposer que par une mobilisation 
conséquente des masses.  Cette certitude doit 
prévaloir quand il s’agit de définir les priorités dans 
l’organisation du travail.  
 
Il faut réaliser que dans la guerre qui oppose les 
classes dominantes et les peuples, le contrôle de 
l’information et de la communication est essentiel. La 
lutte sur ce front-là doit impérativement être intégrée 
à une stratégie globale, cohérente et maîtrisée par 
tous les combattants. Il s’agit de toujours garder 
l’initiative en utilisant les NTIC et, particulièrement les 
réseaux sociaux. A cet égard, il convient de faire 
preuve d’une extrême vigilance.  
 
Souvent, par facilité, les rencontres physiques sont 
remplacées par des visioconférences.  On y discute 
alors des stratégies qui seront mises en place et du 
calendrier des actions à venir. On oublie que l’ennemi 
les suit et les enregistre, qu’il peut aisément se 
préparer à les contrer, qu’il y puise aussi de précieux 
renseignements sur les participants pour mener ses 
opérations de division et de provocation.  Les groupes 
qui se multiplient sur « WhatsApp » sont aussi un 
terrain privilégié pour les manœuvres 
déstabilisatrices de cet ennemi. Mais, plus grave, 
étant le déversoir de souffrances psychologiques 
individuelles, infiltrés par des provocateurs, 
beaucoup contribuent à pourrir les relations sociales 
pour, finalement, imploser.  
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L’indispensable utilisation des NTIC, des réseaux 
sociaux en particulier, doit donc être soumise à un 
encadrement strict, si l’objectif visé est 
l’émancipation des Peuples. 

 
Commençons par dire qu’aucune émancipation n’est 
possible si les Peuples n’en sont pas réellement les 
acteurs. Ce qui signifie qu’il ne s’agit pas pour des 
experts en communication de décréter ce qui doit 
leur être dit. La principale bataille à mener par ceux 
qui veulent contribuer à changer le monde, c’est de 
convaincre le plus grand nombre qu’il revient à 
chacun de se libérer de toutes les aliénations pour 
reprendre le contrôle de sa vie. 
 
Prendre le contrôle de sa vie n’est pas possible si on 
n’est pas maître de ses pensées, si ses choix ne 
s’appuient pas sur des connaissances et des 
informations valables. Nous avons montré plus haut 
comment le système aveugle les consciences par le 
biais des NTIC et des addictions qu’il développe.  
 
Les voix sont déjà nombreuses qui appellent à lutter 
contre leurs dérives et la conséquence de leur 
utilisation abusive : psychologues, enseignants, 
médecins et même, très hypocritement, le 
gouvernement, interpellent.  Les « victimes » sont 
invités à limiter le temps de captation, à développer 
leur esprit critique et à multiplier leurs sources 
d’information. Mais la machine est trop bien huilée 
pour qu’ils y échappent. De même, puisque nous 
parlons d’hypocrisie, les législations prétendant 
interdire aux mineurs de moins de 16 ans d’utiliser les 
réseaux sociaux n’auront aucun effet significatif, 
puisqu’il est possible de les contourner.  

On constatera que les gouvernements se gardent bien 
d’empêcher sérieusement la publication des 
contenus nocifs par les entreprises qui contrôlent les 
NTIC. Cela, les multinationales ne le leur autorisent 
pas*7. 
 

Ce que ni les multinationales, ni les gouvernements 
ne peuvent empêcher, c’est le développement du 
Savoir populaire et des compétences humaines. Leur 
mainmise sur les NTIC est confrontée à une myriade 
de techniciens de haut niveau qui échappent à leur 
contrôle. Parmi ces derniers, se comptent des 
militants et militantes des mouvements populaires 
capables de contourner les blocages et de développer 
des réseaux alternatifs sécurisés. 
Nous avons indiqué plus haut que c’est une véritable 
guerre qui se mène sur le front de la communication. 
Cette guerre oppose, d’un côté, les impérialistes et les 
multinationales et, de l’autre, les Peuples en lutte 
pour leur Souveraineté. Nous ne la gagnerons pas si 
nous ne sommes pas capables de nous appuyer sur 
des combattants experts en matière de NTIC et, 
surtout, clairvoyants quant à la stratégie globale 
visant à la conquête de la souveraineté.  
 
L’objectif est donc d’utiliser les NTIC, au côté des 
autres armes dont nous disposons, pour intensifier la 
formation et conscientisation des masses populaires. 
De ce point de vue, il est particulièrement important 
de revaloriser les supports de communication 
traditionnels et de redynamiser les espaces de 
rencontre, absolument indispensable à l’acquisition 
des connaissances, au développement de 
l’intelligence et à l’élaboration d’une pensée 
collective féconde. Nous devons nous imposer tous 
les efforts nécessaires pour réapprendre à nous 
concentrer sur des écrits, même d’apparence 
fastidieuse, à concentrer notre attention sur des 
développements oraux explicatifs importants. 
Tous ceux qui luttent pour la Souveraineté de notre 
Peuple, savent les dangers que la dépendance 
technologique et idéologique fait peser sur le présent 
et l’avenir du Pays. Il ne sera possible de la combattre 
qu’en nous appuyant sur l’unité de notre Peuple et la 
cohésion nationale. Définir des stratégies de lutte 
efficaces et porter des réponses collectives aux 
difficultés de l’heure n’est possible que dans des 
cadres organisés, privilégiant les relations humaines 
directes et sereines.  
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PAWOL FONDOK 

"Ce qui fait la vraie valeur d'un être humain, c'est de s'être délivré de son petit moi." 

 Albert Einstein. 

 

La lutte contre l’addiction aux réseaux sociaux et plus 
globalement aux écrans, ne sera efficace que si elle 
est assumée par les familles et les associations de 
proximité.  
C’est à ce niveau que peuvent être initiées des 
activités alternatives (notamment à l’intention des 
enfants), détachant des addictions, favorisant la 
consolidation des liens sociaux et, finalement, le réel 
épanouissement des individus. 
A un autre niveau, les élus réellement soucieux 
d’émancipation peuvent jouer un rôle salutaire en 
favorisant les initiatives populaires allant dans ce sens 
et en s’opposant aux « Grands Projets Inutiles » qui 
ne servent que l’intérêt des multinationales et en 
privilégiant des politiques répondant aux besoins 
prioritaires de la population. Un exemple : certains 
ont à cœur d’apprendre aux personnes âgées à 

utiliser internet. Ne serait-il pas plus judicieux de 
financer des brigades pour aller à leur rencontre afin 
de leur porter assistance au quotidien ? 
 
Pour conclure, nous réaffirmons que les NTIC peuvent 
être d’une extrême utilité à l’humanité.  Elles 
permettent incontestablement des progrès dans des 
domaines essentiels (opérations chirurgicales, 
gestion économique, etc.). En les arrachant des griffes 
des multinationales, en éradiquant le système 
capitaliste, en mettant fin à la domination du monde 
par les impérialistes, elles pourront être consacrées à 
l’amélioration des services publics d’éducation, de 
santé, de prévention des risques, etc. Les 
technologies, quelles qu’elles soient, ne peuvent être 
associé au progrès que dans la seule mesure où elles 
contribuent au mieux-vivre individuel et collectif. 

 
_______ 
 

*1 Toute personne avertie sait que la quasi-totalité des 

dirigeants des pays occidentaux baignent personnellement 

dans la sphère des multinationales et qu’ils accompagnent 

le travail de lobbying mené par celles-ci dans les 

institutions nationales et internationales. 

*2 Même si, aujourd’hui, ils se font damner le pion par la 

puissance chinoise 

*3 En 2023, les chiffres d’affaires des GAFA (Google, 

Apple, Facebook (aujourd’hui Meta) et Amazon, ont 

montré « une croissance significative, avec une 

valorisation cumulée à 10.000 milliards de dollars » un 

chiffre d’affaires global estimé à 1.580 milliards de dollars. 

Les GAFA et Microsoft ont ajouté 3900 milliards de dollars 

à la valeur de leurs actions en 2023 (Source : 

www.lafinancepourtous). A titre de comparaison indiquons 

que le budget de l’Union Européenne en 2025 s’élevait à 

192,8 milliards d’euros. 

*4 Pour jouer ce rôle les influenceurs (es) sont 

promotionnés (es) et grassement rétribués (es). Lors des 

récents bombardements à Dubaï, on a découvert qu’ils y 

étaient nombreux à y vivre dans un luxe tapageur. 

*5 Le cas de Nathalie YAMB, persécutée par la très « 

démocratique » Union Européenne, est particulièrement 

emblématique à cet égard. 

*6 Dans de nombreux cas, la circulation de témoignages 

vidéos a pu permettre de confondre les auteurs de violences 

policières et les provocations gouvernementales.  

*7 Leur survie dépend de la vente sans limite des 

équipements. C’est ce qui explique qu’Elon MUNSK et les 

néoconservateurs refusent toute législation contraignante 

concernant les réseaux sociaux. 

  

https://www.bing.com/ck/a?!&&p=0c531bc1e3a907aeec0316396354e18da058261423cf4904f3e8f7941b7cb8b2JmltdHM9MTc3NTA4ODAwMA&ptn=3&ver=2&hsh=4&fclid=258a6e5e-20f4-693b-2bd5-7df42143682d&psq=citation+sur+l'ego&u=a1aHR0cHM6Ly93d3cuYWJjLWNpdGF0aW9ucy5jb20vdGhlbWVzL2Vnby8&ntb=1
https://www.bing.com/ck/a?!&&p=0c531bc1e3a907aeec0316396354e18da058261423cf4904f3e8f7941b7cb8b2JmltdHM9MTc3NTA4ODAwMA&ptn=3&ver=2&hsh=4&fclid=258a6e5e-20f4-693b-2bd5-7df42143682d&psq=citation+sur+l'ego&u=a1aHR0cHM6Ly93d3cuYWJjLWNpdGF0aW9ucy5jb20vdGhlbWVzL2Vnby8&ntb=1
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Grif an tè ansanm, nou ké alé douvan 

Le 4 avril 2026, des Martiniquais et Martiniquaises, dont le plus ancien, âgé de près de 80 ans, et le plus jeune 

de 12 ans, venant de différents points de la Martinique (Robert, Vauclin, Trois-Ilets, François, Diamant, Fort-

de-France...) avaient répondu à l’appel de l'Administration Alternative Populaire pour un coup de main 

Lyannage à Balata. Un coordonnateur de l’association nous en parle. 

 

Il s’agit d’un terrain agricole en friche appartenant à 
une militante engagée pour l’avenir de la Martinique. 
Au vu du sérieux de notre projet et de nos séances de 
travail, elle a proposé à l’AAP de signer un accord 
d'utilisation de son terrain pour la mise en place du 
projet agricole alimentaire qui a pour objectifs : 

1. Mettre en place des ateliers de formation pour 
tous les volontaires, animés par des personnes 
chevronnées, dans le but d’apprendre comment 

nettoyer et planter  
2. Se nourrir sainement et se soigner par 

l'utilisation des plantes médicinales. 
Parce qu’un peuple qui se nourrit est un peuple 
grand, « majeur », et respectable. « Pa atann an lè 

kannari bèl mè’w », dit notre proverbe. 

Revenons sur le déroulé de cette journée du samedi 
4 avril 2026 : 

• Rendez-vous fixé à 06h30 près de l'Église de 
Balata : respecté !  

• Présence sur le terrain à 7 h : respecté ! 

• Durée de l'action : 7h - 13h.  

Certains ont voulu continuer après 13h00 : la météo, 
la température et l’ambiance s’y prêtaient.  

Nous sommes unanimes à 
dire que cette journée du 
4 avril 2026, marquée par 
l’implication enthousiaste 
de chacun, d'une belle 
convivialité et surtout 
d’un grand respect nous a 
procuré une grande 
satisfaction. L’Alternative 
Populaire, qui a vu le jour 
le 23 juillet 2022, est 

particulièrement fière de 
cette première journée 
d’action pour le projet agricole alimentaire. Ce 
premier chantier de travail que nous avons mis en 
place nous oblige à mener des réflexions, à échanger 
ensemble pour mieux développer l'entraide et la 
solidarité avec d’autres actions similaires. 
Empruntons ensemble la route qui mène à une bonne 
santé, au respect de la vie, de la nature, de la Terre, 
de ses rivières, de sa mer et de l’amour entre nous. 
Croyons en nos capacités. Nous allons réussir à 
construire une société où tous et toutes nous 

pourrons mieux vivre.  

L'ensemble des personnes présentes a validé la 
prochaine action, qui aura lieu le 8 mai 2026, même 
heure, même lieu, pour une opération de plantation. 
Tous sont attendus avec la tenue de jardinage et les 
outils (fourche, houe, coutelas, etc.) 

La valeur se note dans l'action, non dans la parole. 
Avançons ! 

 Mathurin ALEXANDRE-ALEXIS. 

  

INITIATIVES ALTERNATIVES 
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POUR QUE NOTRE VOIX A TOUS SOIT ENTENDUE 
 

Toutes les guerres l’ont montré, toutes les luttes de 

décolonisation en ont fait l’expérience : la maîtrise en 

matière d’information et de communication est un 

élément absolument fondamental pour garantir toute 

possibilité de victoire. Ce à quoi nous assistons 

aujourd’hui dans le conflit militaire généralisé en 

cours, le confirme amplement.  

Nous le savons tous, des progrès spectaculaires dans 

la conscientisation de notre Peuple et dans la 

libération de sa parole ont été rendus possibles grâce 

aux choix et à l’engagement des militants qui ont créé 

et fait vivre Radio APAL. Eh bien, plus que jamais, 

cette voix formidable que des irresponsables ont voulu faire taire, heureusement sans succès, reste une arme entre les 

mains de l’ensemble de notre Peuple dans son combat pour l’émancipation. 

 
En créant Radio APAL, le 6 décembre 1981, la volonté des 

militants du Groupe d’action Prolétarien (GAP), que nous 

animions à l’époque, était précisément de mettre entre les 

mains du Peuple Martiniquais un outil qui lui permettait de 

lutter contre l’aliénation, la désinformation et la censure. Il 

s’agissait aussi de garantir un espace permettant à tout notre 

Peuple de faire entendre sa voix. C’est ainsi que la parole 

était donnée à tous les comités de lutte, à toutes les 

organisations de travailleurs, sans discrimination. Il faut 

rappeler que le premier émetteur de Radio APAL a pu être 

acheté grâce à une collecte populaire et qu’une partie 

importante des sommes recueillies venait des ouvriers 

agricoles que nous avions accompagnés lors de la grande 

grève de janvier-février 1974. 

Aujourd’hui, les objectifs de «RADIO APAL Jikanbout» 

restent strictement les mêmes : faire en sorte que toutes les 

voix populaires soient entendues et être une arme au service 

de toutes les forces qui luttent pour l’émancipation de notre 

Peuple. La majorité des Martiniquais a toujours exprimé sa 

sympathie pour Radio APAL et la consigne «Asé Pléré 

Annou Lité». Aujourd’hui, notre vœu est qu’ils se 

rassemblent dans la volonté de lutter ensemble «Jikanbout».  

Aussi, « RADIO APAL Jikanbout » entend répercuter la 

voix de toutes les associations populaires, syndicats, 

comités de lutte (etc.), de tous les acteurs d’initiatives 

alternatives culturelles, économiques ou autres. Elle 

tâchera de diffuser, autant que possible, toute information 

utile à notre Peuple et lui permettant de porter réponses à 

ses difficultés quotidiennes.  

Nous imaginons tous l’ampleur de la tâche. C’est en 

conjuguant nos efforts que nous la réaliserons.  Les empires 

médiatiques occidentaux disposent de capitaux importants, 

de journalistes et de techniciens grassement payés pour 

servir leur système. La Radio alternative ne peut 

fonctionner sans le soutien financier de ceux qui 

soutiennent la cause commune et partagent ses objectifs ; 

elle ne peut se nourrir que des informations qui lui sont 

portées par les militants et les organisations populaires ; elle 

ne peut fonctionner que grâce au bénévolat d’animateurs et 

de techniciens qui lui consacrent du temps. 

A ce propos, le CNCP tient à saluer chaleureusement, la 

trentaine de bénévoles qui, dès l’annonce de la tentative de 

sabordage de la Radio, se sont mobilisés pour aménager le 

nouveau studio, relancer les émissions grâce à la web 

Radio APAL jikanbout* et mettre en place les conditions 

de son redémarrage sur la bande FM.  

Nous appelons tous nos compatriotes à contribuer à la 

construction de cette forteresse médiatique qui nous 

permettra de privilégier notre propre culture, de nous faire 

entendre et de défendre les intérêts de notre Peuple et de 

notre Pays. 

Pour que notre voix à tous soit entendue, annou Kolé Tèt 

Kolé Zépol pou palantché « RADIO APAL Jikanbout ». 

--------- 
* Il est possible de consulter la grille des programmes et d’écouter ceux-

ci sur le site web de la radio. On peut également visionner les émissions 

filmées sur la chaîne YouTube de Radio APAL Jikanbout. 

LE BILLET DU CNCP 
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L’IMPERIALISME ETATSUNIEN EN MARCHE FORCEE VERS LE DECLIN 
 

La énième agression barbare lancée par les USA et leur acolyte israélien contre un pays souverain tourne au 

fiasco.  Selon leur plan, Il suffirait de couper la tête de l’exécutif iranien pour que la guerre soit gagnée. Ainsi, 

avec une victoire éclair, ils afficheraient triomphalement leur prétendue invincibilité. Mais l’Iran a déjoué leurs 

prévisions en reconstituant son exécutif et en poursuivant une résistance efficace à l’agression. Cette guerre 

est loin d’être courte et les conséquences en sont incommensurables.  En tout cas, elle vient confirmer 

l’inéluctable déclin de l’hégémonie impérialiste des USA.  

 

 
Qu’est-ce qui explique ce déclin et rend celui-ci 

inéluctable ? 

La domination écrasante de l’impérialisme Etasunien 

sur le reste du monde s’appuyait sur sa puissance 

économique, le contrôle qu’il exerçait sur le 

commerce mondial par le biais du dollar, son statut de 

première puissance militaire et sur le fait que, par la 

propagande, ils étaient parvenus à imposer dans 

l’opinion l’idée qu’ils étaient l’incarnation de la 

démocratie et des valeurs morales. 

Commençons par cette question de la démocratie et 

des valeurs morales. 

Les États-Unis ont pu persuader le monde entier qu’ils 

étaient le seul pays capable d’imposer le respect de la 

« démocratie » sur toute la surface de la planète parce 

qu’ils symbolisaient les valeurs de liberté et grâce à 

leur force militaire. Des siècles durant, leur industrie 

cinématographique a inondé le monde de leurs 

productions audiovisuelles pour inculquer le mythe 

que l’homme blanc, chrétien et anglosaxon était le 

seul capable de savoir ce que sont « le Bien » et « le 

Juste » et qu’il avait, donc, le droit d’imposer ses 

vérités au moyen du colt et des bombes.  Voyant leurs 

westerns, le public pouvait applaudir le massacre des 

autochtones indiens, accepter que ces sauvages 

scalpeurs, avides de sang, soient massacrés avec 

toute leur famille, que les survivants soient parqués 

dans des réserves, discriminés et que leurs terres 

soient volées.   

Mais aujourd’hui, à part une minorité de fanatiques 

illuminés, personne ne croit encore à ce récit raciste. 

Leurs empires médiatiques ne parviennent plus à 

cacher leurs crimes. Les voies alternatives permettent 

aux consciences humaines de savoir qu’en Iran, ils ont 

détruit une école primaire à coup de missile 

Tomawak, faisant 170 victimes, des écolières et leurs 

maitresses, de savoir que  ICE, la milice fasciste de 

Trump, emprisonne des enfants et assassinent 

froidement des personnes n’ayant commis aucun 

crime.*1   Même les complices  occidentaux et les 

alliés traditionnels des impérialistes étatsuniens sont 

contraints de changer de logiciel, puisqu’ils ne sont  

épargnés ni par les agressions fiscales, ni par  la 

remise en cause des engagement pris, ni par les 

insultes suprémacistes venant du «Parrain» 

étatsunien. Le piétinement arrogant du droit 

international, de la Souveraineté des Pays et de leurs 

Peuples les concerne également. 

FOK SAV SA 
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Maintenant, le passé criminel ainsi que les actes 

maffieux toujours commis par les Etats-Unis et leurs 

multinationales sont connus partout dans le monde.  

Leur viscérale déchéance morale est dévoilée. Leur 

capacité de nuisance s’en trouvera, inévitablement, 

de plus en plus réduite. 

 

Une économie ébranlée, des classes populaires 

sacrifiées 

Le contrôle que l’Iran a pu imposer sur le détroit 

d’Ormuz depuis l’agression israélo-étatsunienne a fait 

prendre conscience à tous du caractère structurel de 

l’instabilité qui mine l’économie mondiale. Au-delà, 

c’est toute l’architecture que les colonialistes 

occidentaux et leurs bourgeoisies capitalistes   avaient 

imposé aux pays tiers qui est en train de s’écrouler. Les 

USA qui sont à la tête de la pyramide ne pourront 

échapper au déclin. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

Le premier facteur à prendre en compte, c’est que 

l’hégémonie exercée par les USA sur le commerce 

mondial est sérieusement ébranlée par l’essor des 

puissances rivales. Le bloc des « BRICS + » représente 

45% de la population et 28 % du PIB mondial.  Les USA 

ne peuvent plus prendre le contrôle des matières 

premières et des sources énergétiques par la seule 

force de leurs armes. Les Pays en lutte pour leur 

souveraineté peuvent désormais tirer profit du 

multilatéralisme qui émerge. 

D’autre part, La puissance économique des Etats-Unis 

reposait sur le fait que le dollar avait été imposé 

comme moyen de paiement dans toutes les 

transactions internationales.  

Cela leur permettait d’exercer leur dictature sur 

l’économie mondiale, malgré une dette nationale 

astronomique de près de 37.000 milliards de dollars.  

L’obligation de passer par SWIFT (Society for 

Worldwide Interbank Financial Télécommunication) 

pour tout paiement   permettait aux USA de 

soumettre tout autre pays au chantage ou de lui 

infliger des retenues et sanctions illégales. Désormais, 

les BRICS ont mis en place des systèmes de paiement 

alternatifs et la CHINE a lancé le CIPS (China 

International Payments System) qui permet les 

transactions transfrontalières en Yuan et la promotion 

mondiale de la monnaie chinoise.  

Le déclin des Etats Unis s’est déjà amorcé sur le plan 

intérieur également.   

Dans ce pays dit le plus riche du monde, où Donald 

TRUMP, le dictateur milliardaire, pille les richesses de 

la nation au profit de sa propre famille, pendant que 

12 états-uniens concentrent une fortune dépassant 

les 2.000 milliards de dollars, le nombre de SDF était 

de 650.000 en janvier 2023 et 108 millions 

d’Étatsuniens se trouvent dans une situation 

d’insécurité économique. Les USA ont toujours été 

connus pour l’importance des inégalités divisant leur 

population, mais L’ultralibéralisme sauvage qui y sévit 

aujourd’hui systématise la destruction des services 

publics, la suppression de tous les budgets voués aux 

besoins collectifs et l’annulation de tous les 

programmes liés à la protection sociale. Cette 

politique s’est aggravée avec le retour de Trump à la 

tête du pays.  

Le licenciement de centaines de milliers de 

fonctionnaires, la chasse folle aux immigrés (pourtant 

indispensables à l’économie), les décisions erratiques 

sur le plan du commerce international ont des effets 

durablement catastrophiques : Dégradation des 

infrastructures, perturbation des chaînes 

d’approvisionnement, inflation, paupérisation de 

masse, et plus globalement, délitement de l’économie 

réelle. 
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La suprématie militaire des USA est sérieusement 

écornée 

Quant au mythe de l’« invincibilité » militaire des USA, 

il faut quand même rappeler que leurs dents se sont 

brisées sur la résistance de l’héroïque Peuple 

Vietnamien, qu’ils ont dû battre retraite en Somalie et 

qu’ils ont perdu leur guerre contre l’Afghanistan. 

Malgré leur acharnement à effacer la Révolution 

Cubaine à coup de blocus, de sanctions et de lois 

extraterritoriales, le flambeau de celle-ci continue à 

éclairer le chemin des peuples en lutte pour leur 

émancipation. Dire cela ne doit pas conduire à sous-

estimer les capacités de nuisance de la « Première 

Puissance mondiale » ni à nier sa supériorité en 

matière militaire. Il est question de rappeler qu’il n’y 

a jamais eu d’empire éternellement « invincible » et 

que les USA vivent leurs derniers « won chouval-

bwa*2 ».  

Sur le plan strictement militaire, les USA, crachant sur 

tous les engagements qu’ils avaient pris envers leurs 

alliés occidentaux, ont choisi de se concentrer sur la 

défense de leurs seuls intérêts.  A ses « partenaires » 

de l’OTAN, dont ils étaient les chefs suprêmes et qui 

les aidaient à dominer le monde, ils intiment l’ordre 

de payer eux-mêmes les dépenses d’armement 

nécessaires à la défense de l’Europe*3 avec obligation 

d’achat aux USA !  Les prétentions colonialistes 

d’annexer le Canada ou d’occuper le Groenland, pour 

ne citer que ces deux exemples, ont définitivement 

convaincu tous les alliés des Etats Unis qu’eux-mêmes 

ne sont pas du tout à l’abri d’une agression 

étatsunienne. Tous commencent à parler de la 

nécessité de protéger leur Souveraineté. 

Ce qui se passe actuellement au Moyen Orient est 

tout à fait révélateur du changement en cours dans le 

rapport de forces au niveau international. La 

Résistance inattendue de l’Iran contre l’agression 

israélo-étatsunienne a forcé beaucoup de dirigeants 

inféodés à ouvrir les yeux. Prenant conscience que les 

bases militaires étatsuniennes qu’elles accueillent sur 

leur sol ne sont pas des « parapluies » installés pour 

les protéger, les Monarchies du Golfe ont déjà 

entrepris de réévaluer leurs relations avec le reste du 

monde. De nombreux gouvernements alliés des 

impérialistes étatsuniens ont compris que ces 

derniers n’auront aucun scrupule à sacrifier leurs 

intérêts et ne les soutiendront pas quand ils seront 

confrontés à la colère de leurs Peuples.  

 
Englués dans un système qui a historiquement fait 
son temps, incapables de s’adapter aux mutations 
du monde moderne, minés par les contradictions 
internes, stratégiquement et diplomatiquement de 
plus en plus isolés, les Etats-Unis d’Amérique sont en 
marche forcée vers leur déclin. C’est ce qui explique 
leur fuite en avant et qui les rend particulièrement 
dangereux. 

------- 

*1 Le niveau d’inhumanité et de cruauté des suprémacistes 

Etatsuniens peut se mesurer dans l’injonction faite aux 

pays qui recevait une aide de Cuba dans le domaine de la 

santé d’y mettre fin sous peine de sanctions. Rendez-vous 

compte : interdiction de recevoir du personnel soignant, 

d’envoyer des étudiants en médecine se former dans les 

universités cubaines, bien sûr, sans que les USA offrent les 

mêmes avantages en contrepartie ! 

* 2  tours de manèges. 

*3 cf. désengagement dans le soutien à l’Ukraine. 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

SUGGESTION DE LECTURE 

*  https://www.legrandsoir.info / Torture et génocide : rapport de la Rapporteuse spéciale sur la situation des 

droits de l’homme dans les territoires palestiniens occupés depuis 1967 par Francesca Albanese. 

*   https://investigaction.net / 125 ans de ruse : des Philippines à l’Iran, le même mode opératoire Usaméricain par 

Oleg Tsarov. 

 

 

 

  

 

http://www.legrandsoir.info/
https://investigaction.net/
https://investigaction.net/
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 « Jik An Bout » a demandé à 
Robert SAE, Responsable aux 
affaires Extérieures du CNCP, de 
présenter l’analyse que fait 
l’organisation de la situation 
internationale actuelle et des 
conséquences que celle-ci peut avoir 
pour notre Pays. 
 

 
 

JAB : Quel regard le CNCP porte-t-il sur la situation 
internationale actuelle ?  

R.S. : Nous avons de sérieuses raisons d’être très 
inquiets. Le CNCP rappelle régulièrement les 5 fléaux 
qui menacent l’existence même de la planète et de 
l’humanité à savoir :  

• les effets du dérèglement climatique,  

• le conflit militaire mondial qui est déjà 
enclenché,  

• le fascisme planétaire instauré qui fait voler 
en éclat toutes les législations garantissant la 
souveraineté des états ainsi que les libertés 
collectives et individuelles,  

• l’inéluctable crise économique majeure qui a 
déjà commencé à déstabiliser le monde et,  

• surtout, le délitement sociétal généralisé avec 
les troubles mentaux qu’il entraîne 
massivement. 

Ce qui, selon nous, est particulièrement grave, c’est 
que, loin d’alerter l’opinion, bon nombre de 
«représentants du Peuple», restent dans le déni ou 
pire, détournent sciemment l’attention des 
populations pour empêcher qu’elles prennent les 
dispositions qui s’imposent.  On a pu le constater lors 
des dernières élections municipales où l’écrasante 
majorité des candidats n’a passé le clair de son temps 
qu’à dénigrer les adversaires et à faire des promesses 
du style «revitaliser le centre bourg.»  

Ceux qui ont interpelé sur la nécessité de rompre 
avec le système mortifère dominant et de travailler à 
construire un développement économique alternatif 
se comptent sur les doigts d’une main ! Conséquence 
de tout cela, la majorité de l’opinion ne réalise pas 
encore l’urgence de se préparer à affronter le pire. 

JAB : Quelles conséquences la situation internationale 
actuelle peut-elle avoir pour la Martinique ? 

R.S. : Évidemment, notre pays est déjà profondément 
impacté par tous les facteurs dont j’ai parlé : pénurie 
de produits nécessaires à la vie, augmentation 
massive des prix, etc.  Mais, incontestablement, les 
choses iront en s’aggravant. 

Pourquoi ? Parce que l’État colonial Français est 
membre du gang des impérialistes - États Unis, Union 
Européenne et autres pays affidés – qui ont lancé une 
offensive décisive pour maintenir les Peuples sous 
leur domination. Il s’impliquera de plus en plus dans 
le conflit.  

A cet égard, la zone Caraïbe et la Martinique, 
particulièrement, ont une importance stratégique. 
L’obsession des USA à vouloir détruire la Révolution 
Cubaine et leur agression contre le Venezuela 
Bolivarien le confirment clairement.   

 

 

PAROLE A ROBERT SAE 

 
 

 
 

 

Stand CNCP à Fort de France - 1er Mai 2026 
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D’autre part, le gouvernement français est conscient 
que les effets des politiques ultralibérales barbares 
qu’il mène pour le compte des multinationales ont 
définitivement invalidé le narratif qui le présentait 
comme seul espoir de ne pas connaître la «misère» 
que, soi-disant, entraînerait inéluctablement 
l’indépendance. 

Il constate également la montée en puissance de la 
prise de conscience identitaire qui se manifeste dans 
notre pays. Aussi, développe-t-il une stratégie 
particulièrement agressive pour maintenir sa 
domination coloniale sur notre Pays : génocide par 
substitution accéléré, destruction de l’économie 
endogène et domestique, quadrillage militaire 
intensif, centralisation kafkaïenne de toutes les 
administrations et même… effacement du nom de « 
Martinique » de tous les documents officiels ! 

JAB :  Comment est-il possible d’envisager la Libération 
Nationale de notre Pays dans un tel contexte ? 

R.S. :  Comme le disait Karl MARX, «l’Humanité ne se 
pose jamais que les problèmes qu’elle peut 
résoudre» !  C’est justement parce que le système qui 
permettait aux pays occidentaux d’imposer leur 
domination a atteint ses limites que ceux-ci se 
débattent à mort pour leur survie. En face, les 
conditions se réunissent pour que se construise un 
monde nouveau. En témoignent la montée en 
puissance de blocs économiques alternatifs et le 
développement d’une pensée internationaliste 
faisant fi des frontières idéologiques traditionnelles.  

De plus en plus, sur tous les continents,  les masses 
populaires  comprennent que c’est   le pillage des 
richesses du monde par les multinationales et 
l’égoïsme  des ultra riches qui est la cause de la 
pauvreté et des inégalités ; elles comprennent que  la 
surindustrialisation, le modèle capitaliste imposé en 
agriculture, avec les monocultures et l’usage massif 
de produits toxiques, ont pour résultat de détruire 
l’environnement et  sont responsables  des 
catastrophes sanitaires qui frappent l’immense 
majorité des êtres humains. Les manifestations 
mondiales à travers lesquelles les Peuples dénoncent 
les écocides, les violences policières, les agressions 
militaires indues, le génocide du Peuple Palestinien, 
etc., sont l’expression de ce nouvel élan 
internationaliste qui contribuera à mettre fin à 
l’hégémonie impérialiste. 

Ainsi, la lutte que mène notre Peuple pour la 
conquête de l’Indépendance Nationale et de la 
Souveraineté, s’inscrit dans la dynamique qui 
permettra aux forces progressistes et 
révolutionnaires du monde de mettre fin à 
l’hégémonie des puissances impérialistes 
occidentales et à la domination barbare de leurs 
multinationales. Notre devoir est d’y contribuer 
pleinement. 

JAB : Quel message le CNCP adresse-t-il spécifiquement 
au Peuple Martiniquais ? 

R.S. :  Tout au long de son histoire, notre Peuple a 

prouvé qu’il était capable de surmonter les pires 

difficultés pour aller de l’avant. Face à la sauvagerie 

de l’esclavagisation, face aux crimes et à 

l’exploitation colonialistes, il a été capable de créer 

une culture originale et une économie marrone qui 

lui ont permis de se construire.  Soumis à la dictature 

de «l’Amiral Robert» pendant la seconde guerre 

mondiale, il a pu survivre dans des conditions 

terribles. A ce sujet, il convient de rappeler que c’est 

la révolte menée le 27 juin 1943 à BALATA par les 

soldats dirigés par le Commandant TOURTET avec 

l’appui de la population qui a permis de chasser le 

représentant de Vichy et de mettre à la disposition de 

De Gaulle un premier territoire complètement libéré. 

Malheureusement, l’entreprise d’aliénation et de 
division menée par les colonialistes, les «élites» 
assimilées et tous les agents qui prônent la 
«collaboration» avec l’État français et la caste 
dominante locale, a gravement déstructuré notre 
communauté. 

Cependant, notre Peuple est tout à fait capable de 

faire face à ce nouveau défi en s’appuyant sur nos 

valeurs traditionnelles de solidarité et sur son génie 

créatif. Ce n’est pas un hasard si, depuis bientôt deux 

décennies, malgré toutes les contraintes que nous 

connaissons, des centaines de Martiniquais et 

Martiniquaises s’engagent dans un développement 

de la production paysanne et le lancement 

d’initiatives artisanales dans tous les secteurs. 
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Pour que cette dynamique soit le moteur de notre 

marche vers la Souveraineté, l’essentiel est que nous 

fassions en sorte que toutes les initiatives convergent 

dans la construction de réseaux économiquement 

fiables et que nous nous rassemblions tous dans la 

mise en œuvre d’un projet commun au bénéfice de 

tout notre Peuple.  Cela demande aussi que nous 

renforcions la Cohésion Nationale de notre 

Communauté en combattant toutes les divisions 

superficielles et ceux qui les entretiennent. Au CNCP, 

nous avons la profonde conviction que nous pouvons 

mettre fin à la domination coloniale, bâtir la 

souveraineté de notre Pays et accéder à un mieux-

vivre pour tous en renforçant notre unité, en nous 

organisant et en permettant que notre Peuple soit 

réellement acteur de son histoire.   
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       Journal offert par le Conseil National des Comités Populaires (CNCP) 

Un apport essentiel  
à l’information et à la formation ! 

 

Chaque année, à la date du 1er MAI, le CNCP fait 

paraître une brochure rassemblant les éditoriaux du 

journal en ligne « Jik An Bout » ainsi que ses 

principales déclarations et interventions de ses 

responsables. Celle de 2026 est particulièrement utile 

à la compréhension de la situation internationale.  

 

 
L’affrontement décisif est en cours 

QUE CHACUN CHOISISSE SON CAMP ! 

 
 

 
 

Conseil National des Comités Populaires C.N.C.P.  

Mai 2026 
 

 
 


